
 
 

 
 

CÉRÉMONIE DU 8 MAI 2021 
76ème ANNIVERSAIRE DE LA CAPITULATION NAZIE  

Déclaration de Jean-Pierre BOSINO, Maire de Montataire 
 

Jean-Pierre BOSINO 

Montataire, le 8 mai 2021 

Aujourd’hui, samedi 8 mai 2021, nous commémorons le 76ème anniversaire de la capitulation nazie dans 

un format réduit. J’ai déposé avec Céline Lescaux, adjointe au Maire, Christian Gérard, président de la 

FNACA et de l’ULAC, Alain Blanchard de l’ANACR, des portes drapeaux et les représentants des 

groupes politiques, une gerbe au cimetière et une gerbe au monument aux morts place de la Mairie.  

Entre 1939 et 1945, 50 millions de morts dont 20 millions de soviétiques ont perdu la vie dans l’horreur, 

la barbarie, là où l’Homme cesse d’être Homme. Le 25 avril dernier, nous nous souvenions de ces 

hommes, ces femmes, ces enfants, assassinés méthodiquement dans cette organisation industrielle de la 

mort qu’étaient les camps de concentrations et les camps d’exterminations. Juifs majoritairement, mais 

aussi tziganes, homosexuels, handicapés, soviétiques, victimes désignées de la barbarie du fait de leurs 

origines, de leur religion, de leur engagement.   

Le 8 mai 1945, l’intervention des soldats des armées venues des Etats-Unis, du Royaume-Uni, de 

Nouvelle-Zélande, d’Australie, et des troupes coloniales dont le courage a conduit le 8 mai 1945 à une 

capitulation sans condition de l’Allemagne nazie. 

Nous rendons hommage aujourd’hui aux victimes civiles et militaires de la seconde guerre mondiale, 

avec cette date symbolique de la capitulation nazie, mais si sur le front « occidental » la guerre est 

terminée, ce n’est pas le cas sur le front « oriental ». Au mois d’août 1945, le Président des Etats-Unis, 

Truman, décide de faire usage de la bombe atomique à deux reprises contre le Japon, à Hiroshima et 

Nagasaki entrainant la mort immédiate de plusieurs centaines de milliers de civils pour contraindre 

l’empire du Japon, allié d’Hitler, à une capitulation sans conditions. Le 8 mai 1945, c’est aussi, plus 

tristement, l’anniversaire du massacre de Sétif. Alors que partout en France, c’est la liesse populaire, 

dans le nord de l’Algérie, quelques milliers d’algériens défilent pour la fin de la colonisation. Cette 

manifestation sera réprimée de manière particulièrement violente et entrainera l’intervention de l’armée, 

plusieurs milliers de morts et des mois de répression à Sétif et dans les villages alentours, marquant le 

début d’un autre conflit, la guerre d’indépendance algérienne qui ne prendra fin qu’en 1962. 

Revenir sur les heures sombres de notre histoire comme nous le faisons ce matin, c’est travailler à 

l’avenir, à nous préserver d’une résurgence d’une telle déshumanisation en agissant encore et toujours 

auprès des plus jeunes.   

Je veux saluer à nouveau l’engagement sans faille de la FNACA, l’ARAC, l’ULAC, la FNDIRP, des 

portes drapeaux, des pompiers professionnels et volontaires et de l’Harmonie Municipale, chevilles 

ouvrières de nos habituelles cérémonies que nous retrouvons très prochainement nous l’espérons.  

 


